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Dessin-corps-geste et/ou image-lumière-espace et/ou volume-
objet 

Mon travail se base sur une nouvelle façon de raconter une histoire ludique, fantastique, 

réaliste, ou de science fiction. Cette nouvelle façon dite « stop motion » fut développée à la fin du 

19e siècle  par  Albert  E.  Smith et  J.  Stuart  Blackton pour le  film The Humpty Dumpty Circus 

(1898), revisité et amélioré au fil des années le stop motion est devenu un phénomène de mode. 

Aujourd'hui de nombreux films d'animation sont réalisés tels que Wallace et Gromit par M. Nick 

Park  et  M.  Aardam et  la  production  DreamWorks  Animation,  Caroline  par  M.  Henry  Selick. 

D'autres artistes réalisent des courts métrages tel que John Huang, artiste taïwanais contemporain. 

Cette technique permet d'attirer l'attention des enfants, susciter des émotions et relater une histoire 

vécue  ou  imaginaire.  Le  film  d'animation  consiste  donc  à  raconter,  imaginer,  transmettre  une 

émotion, un sentiment ou un message.

Piste d'apprentissage : Réalisation d'un stop motion commun 
à la classe.

Cycle 3, CM2

La réalisation d'un film d'animation en classe à l'école primaire est l'occasion de mettre en 

œuvre un projet pédagogique qui permet de travailler différentes compétences du programme en 

vigueur dans le domaine du cinéma, de la photographie et des arts numériques. Ces ateliers de 

réalisation  d'un film d'animation sont  transdisciplinaires.  Les  technologies  numériques  actuelles 

(matériel et logiciels) permettent de façon très simple de réaliser ce type de projet avec des élèves. 

Les possibilités de réalisation d'un stop motion sont nombreuses, les décors, les personnages et les 

histoires peuvent variés. 

Pourquoi faire un film d'animation :

– Éducation aux médias avec un avis critique sur les images diffusées par la société.

– Motivant et sensibilité pour les élèves à cette forme d'expression.

– Le résultat est valorisant pour la classe et les élèves, la diffusion du film sur un site, blog ou à 

l'école.
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– Capacités de la fin du cycle 3 programme 2007

• l'élève est  capable de choisir,  combiner  et  manipuler  des matériaux,  des supports  et  des 

outils.

• l'élève est capable de lire et utiliser différents langages ; utiliser le dessin dans différentes 

fonctions en se servant de diverses techniques.

• l'élève est capable de réaliser une production en deux ou trois dimensions, individuelle ou 

collective, menée à partir des consignes précises.

• l'élève est capable réinvestir dans d'autres disciplines les apports des arts visuels.

– Projet pédagogique transdisciplinaire : compétence du socle commun 1, 3, 4, 5 et 7.

• Maitrise de la langue : à l'oral (raconter, se faire comprendre, expliquer, exposer, échanger, 

communiquer,  débattre,  argumenter  et  sonoriser),  à  l'écrit  (élaboration  de  l'histoire, 

découverte de nouveaux vocabulaires, grammaire, conjugaison et logique).

• Mathématiques : calcul des durées et mesure du temps.

• Arts  visuels  :  utiliser  différentes  techniques  pour  créer  les  différents  éléments,  décors, 

personnages et plans de caméra.

• Histoire des Arts : cinéma et films d'animation.

• Sciences et technologies : décomposition du mouvement, perception visuelle.

•  Tice : validation du B2i.

• Musique : de film, d'artiste, de compositeur et création de sons et de bruitages.

Le matériel nécessaire:

• Une webcam ou appareil photographique numérique.

• Trépied pour stabiliser l'appareil ou table comme support.

• Éclairage (lampe avec spot)

• Logiciels  :  Monkey  Jam,  ou  Windows  Movie  Maker  ou  Stop  anime  pour  le  montage 

image/sons et génériques

• Logiciel : Audacity pour l'enregistrement sonores

• Logiciel :  Photofiltre pour recadrer les photographie, corriger les couleurs

• Matériel de dessin, peintures, cartons, légos, pâtes à modeler, figurines etc.

• Micro d'ordinateur

• Divers matériaux plastiques et objets ( papiers, cartons, peintures, ciseaux...).
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Les différentes étapes de réalisation : environ 36h

A la fin de chaque séance une trace écrite est notée dans le cahier d'histoire des arts.

Accroche  :  Mise  en  place  de  ce  projet  à  la  suite  d'une  sortie  scolaire  par  exemple  ou  d'un 

visionnage  de  films  d'animation  dans  le  cadre  de  sortie  cinéma.  S'en  suit  une  présentation  et 

définition d'un stop motion. Dans cette séance montrer les artistes qui ont eux-mêmes réalisé des 

« stop motion » tels que Tim Burton, Henry Selick, Nick Park et Aardman et John Huang. Ensuite 

montrer  des  extraits  de  leurs  productions  et  échanger  avec  les  élèves  sur  les  techniques  et  les 

histoires retranscrites par ces artistes. (1,30/2 heures)

Consigne générale: Inventer sur un thème collectif un stop motion.

Consigne 1er-2ème phase  : Lire des histoires et regarder des extraits de stop motion. Imaginer 

collectivement un thème et une histoire originale lié à ce thème.

Consigne 3ème phase : Apprendre à se servir des outils pour la réalisation d'un stop motion et 

comprendre le but de cette démarche.

Consigne 4ème phase : Créer par groupe votre décor et réaliser le stop motion avec les outils vus 

précédemment.

La première phase de la réalisation débute par une imprégnation de la lecture d'album, ou le 

visionnage d'un film, d'un dessin animé, de vidéos sur un thème précis. Cette phase permet d'entrer 

et motiver les élèves dans la production à réaliser. (3-4 séances de 1heure chacune).  

La deuxième phase s'entame par la rédaction de l'histoire avec un héros, une intrigue et un 

dénouement (un storyboard). (2 séances de 1 heure chacune). Ces séances donnent aussi lieu à des 

échanges entre les élèves eux même et entre les élèves et le professeur comme pour exemple le 

choix de l'histoire et le thème.

La troisième phase est la connaissance technique liée à l'élaboration du film, du stop motion. 

Cette phase se découpe en plusieurs séquences : 

• Séquence 1 (2 séances de 1 heure chacune) : connaître du vocabulaire lié à cette réalisation, 

les différents  plans,  les  séquences,  les  actions,  les  cadrages,  les  profondeurs de champs, 

plongée contre plongée et apporter un aspect historique sur l'histoire du cinéma en générale 

et de la photographie. 

• Séquence 2 (5 séances de 1heure chacune) : appréhender le but, l'intention du photographe 
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ainsi que les différentes techniques utilisées par les artistes pour créer un stop motion, ceci 

peut se montrer à l'aide de fragments de pellicules de films qui leur sont distribués. Leurs 

observations amèneront l'élève à découvrir par lui même que sa pellicule se compose de 

plusieurs images qui diffèrent de la précédente par un léger décalage, l'exemple d'un geste. 

Et  pour  faire  comprendre  aux  élèves  la  vitesse  de  défilement  nécessaire  à  l'illusion  du 

mouvement, un folioscope simple peut-être fabriqué, 

• Séquence 3 (2 séances de 1 heure chacune) : se familiariser avec les matériaux tel l'appareil 

photographique, la webcam, les lumières, les logiciels.

La quatrième phase est  l'élaboration du stop motion.  Cette  phase est  aussi  découpée en 

différentes séquences : 

• Séquence 1 (4 séances de 1 heure) : Découpage de l'histoire en plan, séquence et en action et 

construction des décors et des personnages. Puis on constitue des groupes de 3-4 personnes 

qui se charge d'une page de la scénarimage, c'est-à-dire qu'ils s'occupent d'un croquis d'une 

scène en particulier avec pour objectif de réaliser entièrement cette scène, avec le bruitage, 

les paroles de l'histoire et le décor. Ici sur le thème de la répétition des journées, la notion du 

temps, les élèves ont choisi de mettre en scène des personnages en légo dans une classe de 

cours, chez lui et dans la rue. Ces lieux sont construits à l'aide de peinture, collage, pâte à 

modeler, carton et objets en légo. Puis ils placent les personnages dans leur décor éclairé par 

un spot de lumière. Ils photographient ainsi la scène plusieurs fois et décalent, bougent au 

fur et à mesure les personnages. 

• Séquence 2 (2-3 séances de 1 heure chacune) : Ces photographies sont ensuite analysées 

pour  ne  garder  que  les  nets  ou  recadrer,  recentrer  les  photographies  moins  pertinentes. 

Ensuite les élèves peuvent rajouter des bulles comme dans les bandes dessinées pour faire 

parler  leurs  personnages  s'ils  le  souhaitent  ou  rajouter  des  éléments  divers.  Cette 

manipulation s'effectue sur le logiciel Photofiltre. 

• Séquence 3 (4 séances de 1heure) : Après les élèves réalisent le bruitage. Ces bruitages sont 

produits à l'aide d'objets variés, d'instruments de musique, de ses propres mains ou pieds 

tapant sur divers matériaux, de leur voix etc.. que l'on enregistre à l'aide d'un micro relié à 

l'ordinateur sur le logiciel Audacity. 

• Séquence  4  (5-6  séances  de  1heure)  :  Les  élèves  montent  l'animation  avec  le  logiciel 

Windows Movie Maker ou Monkey Jamp ou Stop Anime en calant les images, en insérant le 
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son et les paroles et ajoutant le générique et les transitions si nécessaires.

• Séquence 5 ( 2 séance de 1 heure) : projection de l'œuvre et débat sur le projet. Puis collage 

dans  leur  cahier  d'une  trace  écrite,  complétée  de  schémas  et  d'images,  qui  servira  de 

récapitulatif.

     Le film d'animation réalisé et ensuite diffusé aux parents en DVD, CD-ROM et sur le site ou blog 

de l'école.

En conclusion : 

           Cette production se construit en plusieurs étapes : idée du film d'animation, écriture 

d'une histoire, d'un scénario, appréhension de la technique et du vocabulaire, découpage des scènes, 

réalisation, sonorisation, extraction du stop motion et projection. Par conséquent la réalisation d'un 

stop motion prend beaucoup de temps mais le fait que ce projet soit transdisciplainaire permet de 

l'insérer dans le calendrier, l'emploi du temps de l'année facilement. De plus un même thème étudié 

ou une même matière travaillée ne donnent pas la même production, chaque classe aura donc un 

stop motion propre et un rendu différent. Ce qui incite le professeur a renouveler l'expérience. 
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